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LE REVEIL DU NORD 
«TUS «TLfl. 471-6*. LA PLUS FORTE VENTE DE LA REGION 

43, Mid. Hsussxnantu PARTS (S*) * 

Les Alliés débarquent 
entre Le Havre et Cherbourg 

Celle opération revêt une grande envergure 

DES FORMATIONS DE BOMBARDIERS ATTAQUENT 
LA REGION DE CALAIS ET DE DUNKERQUE 

débarquées te des formation» de protection mi- pleur dépasse largement celle .d'un 
îs la région ses an action par les allemands con-|rald de commando et elle do.t être 

Berlin, ». — L'invasion par les sion snglo-amer.caini 
Angle-Américain», si longtemps at-lpar air et par mer dans la région ses an action par . _ 
Unifiai, a ooewanorio* dons Isa prs- de la baie d« la Seine ont et* ren- tre le» troupe» parachutées anglo-|considerée»ans aucun_doute corn 
mtérw heur*» d* la matinéa d'au- forcées à l'aube du 6 Juin. Les uin-| américaine» dans la baie de la 8*1-
Jeurd-hul par la débarquamant dates de débarquement se trouvant ne déjà donne des résultat» Lie 
troupe* paraeriutee» dana la région I entre les embouchure» de l'Orne et | nombreuse» unité» »*iafm*tmcm 
d* rsmawuarmra da la Seine. ,du Vire se sont enveloppée» d'écrans|dejà été détruite». Un gros navire 

L* port du Havrs ait actuelle- de fumée pour se soustraire aux de guerre touché par de» oous_ae 
mont viotamjnont Domoard». | opérations défensive» déclenchée» rartulerie se 

ion* d» la odta, la» foreos doi immédiatement par les Allemands 
la marina do guorra allemand» *»jDe puissante» formations aérienne» 
trouvant engagea» dana la combat ennemies bombardent sans înter-
avao las bateaux do débarquement -.ipuon la région de l'embouchure 
tnnamis !au Vire Plusieurs navires de ba

ril WrtDMAainiC l'aille ont pris la cote sous le tir de 
t i l IWlUIUimilL leurs batterie» afin de faciliter le» 

Berlin, ». — 8olon tetito appa- opérations de débarquement de 
ronce, l'attaqua anglo-américaineitroupe» de 30 A 40 péniches, 
oontra la oote do i Europe oociden-i r>, forces de protection allemaa-
tala a oammanaa, aa matin, dan»|aFS % y„t Q ( ! rorne ont engagé le 
las premières houras da la mstinae. -ombat avec des troupes aérc-por-

Nous appronon» S l'Instant qut . , ,„ ennemies et ont déjà fait de 
dana le secteur entra i embouchure nombreux prisonniers anglais 
do la Soino ot la sot» orientais d» amérxains. 
la Normandie, do nombreux ba
naux d» débarquement Ot de» bâti 
mont» do guorra légers ont pu être 

On apprend dans les milieux mili
taires berlinois : 

L'attaque anglo-américaine contre 
les côtes françaises de part et d'au 

On annonce on mémo temps qusi 
dos troupes sont parachutas» au-
deeaua do la partie Nord do la pras-l 
qu'il» normand» par do nombreux, 
avions. 

Css troupes semblant avoir reçu i 
l ordre do prendre 

TOUS LES OUVRAGES 
DE LA ZONE DE LA BAIE 

DE LA SEINE 
SONT EN PLEINE ACTION 

slon da 

sJ i I srmwT^ a»«""s ™ n " > d u 8 j u i n o m o u v e r t l'assaut con-

L'effort allie se porte 

De» troupes d'inva-

Juin. 
tre la cote française dan» la baie 
de la Seine, à l'ouest du Havre, sont 
appuyées par de puissantes forma
tons de bombardiers et d'unités 

UNE OPÉRATION 
DE GRAND STYLE, 
constate-t-M à Berlin 

me constituant la première phase 
de l'invasion. Visiblement, l'opéra
tion vise un doubl» but : tout 
d'abord, le commandement allié 
cherche à s'emparer des embouchu. 

flammes ; r P S de fleuves entre Le Havre et 
Cherbourg, afin de pouvoir, à l'abri 
de tètes de pont stables. débarquer 
de nouvelles formations d'assaut 
pourvue» d'armes lourdes. Ensuite, 
les formations de parachutiste» an
glaises et américaine» entreront en 
action de part et d'autre de l'em
bouchure de la Seine ainsi que dans 
les secteur» de l'Orne et du Vire, 
tandis qu'en même temps, des navi
res de débarquement, en colla 
boration avec des unités navales le. 

Ie l'embouchure de la Seine et'gêres s efforceront de pénétrer dans 
en Normandie m présente, autant îles mêmes régions afin d j m n r « w 

son extension que par la force brèche dans le mur de 1 Atlantique 
des unités engagées, comme une D'autre part les débarquements de 
opération de grand style. Son am-ltroupes par la voie aérienne qui ont 

VICTOR-EMMANUEL 
transmet 

sôs pouvoirs 
au prince 

HUMBERTO 
Paris, g. — L'Agence Reuter an 

nonco que le roi Vlctor-Emmsnue'. 
a signé hier un décret transmettant 
ses pouvoirs au prince Humberto 
qui devient lieutenant général du 
royaume. 

On s'attend A Naples A la démis
sion du cabinet Badoglio pour per
mettre la constitution d'un cabinet 
dans lequel entreraient plusieurs 
nommes des parti» de gauche. 

L'ancien président du conseil 
Orlando. qui signa le traité de Ver
sailles en iai8>et qui est Aaé de 
80 ans, entrerait dans le nouveau 
cabinet 3adogiio. 

t u r t o u t e n t r e L e H a v r e :5uvHalTe.uau^ord-ouest ae ciL 
i bourg, «ko puissante» 

_ i PViarhrxnrCT ' composées de bâtiments de ligne, de 
C l V«UCI IrVUI g | croiseurs et de contre-torpilleurs. 

Berlin • — Le» opérstions de; Un vent violent, le brouillard et des 
débarquement combinées exécutée» | averses donnent du fil è retordre 
ne-lé»T Américains et les Bntanni-1 »«* petites unités chargées de trou-
? ; u « r m e r " d a n les airs, cou- pes et de chars. Celles-ci font usage 
S T l l <*£ ouest de l'Europe, por- •" * * - « • •*» ""»•» "»•' echaoner 
tent sur tout .e secteur cô 
' « « « ^ ' ^ n ^ a S tes attaques de formations de bom-
£ 2 * . S « „ s ? S j r ï f , ! S bardiere ennemies et du feu roulant 
r ^ - r « t ^ o ^ î r e ? s f s ? t u « t ««?!«> l'artillerie navale, tous les ouvra-
troupe» aero-portees se .ituent^ ur remparf de l'Atlantique éta-

d écrans de fumée pour échapper 
au tir meurtrier de la défense cô-
tière allemande. En dépit de violen 

blis dans la zone de la baie de la 

DES UNITÉS AÉRO-PORTÉES 
ONT ÉTÉ DÉTRUITES 

Berlin. 6. t- La riposte foudroyan-

tout le territoire de 1 
aux embouchures principales de lai | i , f n ° ™ , " " " D l , 
baie de la Seine, une opération am-i s e 

1 phibie de grande envergure se li
vre entre 1 embouchure de la Seine 
et celle de la rivière Vivre. A cette 
opération qui se développe sur un 
large front, prennent également 
part de nombreuses unités de dé
barquement de tous types ainsi que | 
d'importantes forces navales légs-i 
re» des Alliés 

A hauteur de l'embouchure de lai 
Berne, on a observé six navires de 
guerre du type lourd et une vmg-| 
taino de contre-torpilleurs avec les-1 
quels des batteries côuères alle-l 
mandes ont engagé le combat. 
D'importants groupe» de forma
tions parachutées qui exécutaient i 
la première attaque contre l'Ouest i 
de i Europe par un* descente mas- i 
sive aux embouchures des fleuves I 
et aux abords des principaux aéro
drome», dans la presqu'île nor
mande, ont été entièrement déJA 
anaantls 

Selon le» première» nouvelles 
première division de parachutiste» 
britannique a été durement éprou
vé* 

A 20 kilomètres do Havre 
Berlin. S. — L'invasion anglo-amé

ricaine, commencée à l'aube du 6 
Ju-n porte sur la bande cOtlèr» si
tua* entra 1 embouchure de l'Orna 
at colle do la Vire. Des troupe ont 
été parachutées à environ 30 km» 
à l'ouaM du Havre, en même temps 
que de» formations ennemies étalent 
débarquées. 

Depuis le* première» heure». d'Im
portantes formation» navales englo-
emorlealne» a» dirigent vers la cote 
A environ 10 kma à i ouest du Havre, 
tandis que leur» unité» de sécurité 
•a trouvent à roueet de Boulogne. 

Pour le moment, c'eat Caen qui 
forma la centre de gravité des com
bat» et la» troupe» allemande» rèa-

été effectués Jusqu'ici »ur une gran 
de profondeur, visent vraisembla 
blement A assurer aux alliés la pas 
fret*»™ d'une séria d'aérodromes 
C'est alors seulement que des voi
liers de transport et de» avions de 
transport A moteur pourraient dé
barquer de nouvelles formations 
équipées d armes lourdes Ce» rîor 
nières forces seraient probablement 
chargées de verrouiller la presqu'île 
normande vers le sud et de tenter 
de s'emparer le plus rapidement nos 
sible du port de Cherbourg. Au cas 
où l'attaque contre "là place forte 
de Cherbourg réussirait, le haïr 
commandement allié pourrait débar 
quer de novrvellea divisions par na
vire* de transport. 

UNE DÉCLARATION 
DU DOCTEUR DIÉTR1CH 

Berlin «. — Voici la déclaratiut. 
faite ce matin par le docteur Du-
trich. chef de la Presse du Reich a 
l'occssion du commencement de 
l'invasion. 

< Ce matin. A 3 h., nos ennemis 
obéissant aux ordres de Moscou 
ont commencé A l'Ouest leur s of
fertoire » sanglant. Nous leur ré
serverons un » chaleureux » ac
cueil. L'Allemagne se rend compte 
dé l'importance de l'heure. Elle 
luttera de toutes ses forces et avee 
une détermination acharnée pour 
préserver de l'assaut de la barba-

';"S ,̂,s.er""'""' * " I I . GUERRE AÉRIENNE 

LE MARÉCHAL PÉTAIN A LYON 

«De l'épreuve, 
l'unité française 

sortira raffermie i 
a déclaré le Chef de l'État an cours de ton 
émouvante visite à la grande cité bombardée 
Lyon. 6 — Comme chaque matin, lies délégation sont ressemblé»». L» 

depui» las neuree tragiques du boni-1 Maréchal prononça quoique» mot»... 
bardement anglo-américain, le jour t J'ai tenu, dlt-U A ma rendre A 
l'est leva A Lyon sur un paysage da i Lyon, ai durement éproavée. Je vas» 
deao.ation Dan» 1» quartier effroye- m entretenir avec voua ladtvlduella-
blement dévasta», des équipas de ment Parlée-moi très franchement 
volontaires a'aftairent tandis que dejue loin ca qui toi» Intéresse a. 
pauvres gens essaient eneor» de aau-| Aux sauveteur», rua membre» da 
ver de» décombres quelque» menue |ia Crotx-Roug* ot du Becoura Na-
objeu Mal» une nouvelle partie dultlooal. du S.IPX.O.. avec toua ooux 
cœur de la vieille captai» aa répand, qu'il est Impossible d'anumérer ot 
agne lea faubourg» et la banlieue : |qui ae aont dévouée ean» accepter, ht 
e chef de l'Eut, poursuivant aeal Maréchal adresse aea féuottattoaa. 

émouvantes vllste» aux villes meur-j Son visage devient grave A lévooa-
trle» de France ae rend aujourd'hui i lion du raid affreux qui. on quoique» 
même à Lyon, cité martyre apréa i minute», plongea tant d» foyer» dan» 
tant d'autres. e deuil 

art 11 h précisée lorsque 1» lon
gue voiture noire du Maréchal a'ar-
réte place de» Terme» La foule a'eat 

aasée aur la place devant l'Hôtel 
de Ville Lea drepeaux en falaceauxi 
mettent une note vive sur la vieille 
façade Du haut en boa do l'aao» 
lier, tête haute sous le casque, laa 
eai'dlen» en tenue kaki forment 1» 
haie et rendent le» bonnaura. Le 
îmnd soldat apparaît en uniforme. 
Il porte sur, la poitrine i» médaille 
nlutairs. 

Les lance - flammes apportent 
quelquefois une aide efficace aux 
combattant* (Ph. Siplio) 

-rie de ses peuples ». 

une même ferveur la France et le 
Maréchal. Très droit, la Chef de 
l'Etat salue les Lyonnais si coura
geux dan» l'adversité et ai confiant» 
dans lea destlnéea du pays. 

Allocution do Maréchal 

On rappelle ces matants doulou
reux et lea yeux du Marérhal reflè
tent une infinie tnateaae. 

On devina la aouffranoa du Per» 
de la patrie devant tant da miseras 
at da désastre» Mal» partout ou 1» 
malheur s'abat. U faut rappelle-t-U, aue ae répande le aouffl» da 1» »olt-

arlté nationale ainsi de l'épreuve 
l'unité française sortira raffermie 

De l'extérieur parviennent laa ac
cents de c Maréchal, nous voila ». 

A Lyon blaaaae. dont laa pialea aai-
jgnent encore, le chef de l'Etat ap
porte le réconfort de a» préaenea 

Dan» l'aprés-mldl. il e'aat rendu 
au chevet daa rilaaaaa et la» » assu
rés de 1 affectueuse srmpsthie du 
P»r». 

Madrid. 8. — Le Gouvernement 
espagnol a Interdit te fabrication 
de pneumatiques en décrétant que 
tous les stocks de caoutchouc exis
tant doivent être uniquement utlh-

grand salon lea corps constitué» ot ses A la vu'.eanlsatJOB de pneus 

Comment se sont déroulés 
les combats pour Rome 

L'ATTAQUE 
des côtes du Nord 
et du Pas-de-Calais 

H ne s'açit ici. ni de bombes, nt de torpilles, 
de benzine destinées à l'aviation allemande. 

Bstiln, s. — On snnonos ans »l-
multanémsnt au débarquamant « M 
troupe» paraohutéos par l'embou 
ohur* d* la Soins, d* puissants* 
formations d* bembareHor» anglo-
amértoajn* Mit attaqué M* réglons 
do Calais st ds Otmascqu*. 

La* forooa sérierons* allemande» 
sont immodlstsmont p M i i w à la 
défonoo. 

jusqu'à présent. H n'y a pas «u 
mais de f bout élites » d'aturrissag» onnomis dan* os* 

(Ph. Belgapress) 'endroits. ' 

156 morts, 300 blessés ietïï 
7 dévii 

à Amiens 
Paris 6. — Au cours des trois 

derniers bombardements exécutes 
Isur Amiens, les quartiers épargnes n',Ts 
en 1940 ont été atteints ou détruits ' 
On compte 1.500 sinistrés. 

Le nombre total des tués au 
cours da ces raids s'élève & 156 et 
le nombre des b.esses à 300. 

ATTAQUE DES COTES 

Malgré le désir du commandement m'a morne paa donné da réponse aux 
allemand de traiter Rome comme i parlementaires du Vat'can 
'.lie ouverte et d'épargner d» cette, Mavgr» leur ai laaania supériorité 
açon A la capital» italiens» tea nor- numérique 1er trempe» d'assaut amé-
eurs des combats de rues, otirlcalnes n'ont pas été en mesure 

ter en même tempe la deatruc- d'enfoncer la» ligne» allemande* dan» 
tlon d» trésor» artistique» lrrempla-]ie d«:ei tréa bref qui avait été prévu 
cable», de violenta engagement» ont, par le général Clark. Lea grenadier» 
eu lieu »u cour» d» 1» Journée dhlerlaliemand». qut opposèrent une ré-
dan» laa faubourg» e»t de 1» ville an- siatance tenace aux assaillant» sa 
U» lea troupes allemande» et les tê-'sont bsttus systématiquement et'ont 

- - blindée» amènest-tformé constamment de nouveaux 
aat poursuivi» Jus- mde de réalstanca aur toute l'éten-

qu'à la tombée de la nuit, mal» Sldue du front d'attaque C telle ea»ei-
Berlin. u est encore împoaaible da|gn» qu» aeulement au cours de 
donner de» détail». : apréa-mldi le» faubourg» d» Rom» 

Quand on songe que dimanche eoirise trouvsient dans la lone de oom-
.es ponts du Tibre n'avalent pas en-]bat. Tout en ae battant les troupe» 
core été détruit» par le commande-i,nr:T1andea se aont repliées l'une 
ment allemand, on peut se felre une spres l'autre aur lea ponts du Tibre 
idée de 1» volonté de 1» Wehrmacht|«t ordre leur avait été donné d'éptr-
de sauvegarder le» txéaora culturel»Igner tout monument historique et 

Paris. 5. — Ce matin, les, co.es ; e t „ population de la villa éter-:t0ut tréaor culturel de la destruc-
françaises de la mer du r»ord oninelle La destruction de» ponu était tlon c e»t pour cette raison que le» 

* ' -mi» an-daaeu» du fleuve n'ont pa» 
é détruta même apréa que 1» gros 

été attaquées A leur tour, tandis I toutefois une mesure défensive tout 
que d'autres formations opéraient.* "fait Justifiée, tenant compta de 

etx gros navire» da guerre at vingt 
oonlie-toipilleur» ont été aperçus. 
Laa batterie» oôtléres allemaitciea ont 
ouvert le feu contre ce» unité». 

De» fractions Importants» de» 
unité» d» parachutiste» qui étalent 
erurgéaa d'amorcer 1 attaque contre 
llUTOp» an débarquant en masse 
aux embouchure» dea rivière» et près 
de» aavoittumaa le» plua importaai» 

Combats violents dans 
le secteur de Caen 
Berlin, t. — L'invasion commen

ce») A l'aube du 6 Juin, dans la zoo* 
d* la baie de la Seine comprend la 
bande cotlère entre les embouchu
re* de l'Orne et du Vire. A quelque 
flnert kilomètre» A l'ouest du Havre 
des troupe* ont été parachutées, 
opération qui a été accompagnée de 
débarquements de formations enne
mi**. 

Depuis ce matin, le* Anglo-Amé
ricains dirigent d* puissantes for
mations navales contré le littoral A 
anvtroo 16 km. A l'ouest du Havre. 
La» unités qui les protègent se trou
vant A l'ouest de Boulogne. 

Le point principal dea opérations 
M trouve provisoirement dans le 
oeeteur d* Caen 

De» troupe» allemandes sont en
tamées dans des combats violenta 
*v»c le* forces expéditionnaires 

ROME A ÉTÉ LE THEATRE 
DE COMBATS DE RUES 

LES ANGLO-AMÉRICAINS Y AYANT FAIT AVANCER DES TANKS 
POUR S'EMPARER DES PONTS SUR LE TIBRE 

Les objectifs navals de Gibraltar ont été attaqués par des avions torpilleurs italiens 
aaaaai • • • • • • • • • • • • • • • ! • • • • • • • ! — — • • • • • • • • • • • » • • • « • • • • • • • • • • • • • • • • — — — — — — — — a 

Quartier Générsl du Fuhrer. 5. — Le Haut Commandement de l'armée allema-iie communique : 
Bn dépit d» l'cffr» du commandement allemand de na pa« Imolkiuar la ville da Rame dans d»a opération* milllalfaa, afin d» lui eaneervor ses va

leurs culturelle», des fermatlene d» blindai nerd-amerlealnes ont pénétré, aui heuree du midi du 4 luin, luaqu'a l'Intérieur de la ville, pour n m w r t r 
de» oants sur le Tlbr». Il an ait résulté des combat» da ruai acharnas qui aa sont poursuivit iuaaue dana la soirée 

A la suite do l'attitude de l'ermeml. il était Inévitable que Rome devin* malgré tout théâtre d'opérations, contrairement eus oiairei intention! ma-
nlreat»»» par lai Allemands. La eemmandement allemand a'efteraera eneer», aujourd'hui, a limiter loi eembat» au dedana at auteur de Rame, dana une 
ni souri luaoe inoiiatansahi» peur I» conduite de I» guarr». Au nord-art de I» ville, de violenté sombet» sent en eeure avec aie purassnt» srwaaoa aisan-
lants ennemis Au cour» da durs engagemente au aud da Rome, las fermotlons de O. C. A. du général aviateur ehevalier van Pehl a» »ont partlaullére-

Au« abord» at au iuu-»it da Cave, au sud de Oisarain» at au nord de gora, noa troupe» ent rao».»ia. avec daa pertes meurtrier*» peur i»i «ooll-
isnta, d» «ulaoentoa attaouei annemiei appuyée» par de» blindée et d»« avlen» d'aMaut. . ' . . . . • - . 

Dam ici dur» combats oui sa «ont développé» ces dernières eemainoe. la 71» division d'Infanterie, a—amendé» par I» lieutenant sanorsi Raaolra. 

* La nuit dernier», daa avions terartileuri itaiMna ont attaoué da» eoieetlta navals o»n» le détroit da Gibraltar H» ent gravement endammagé quatre 
ruv'roa marebandi déplaçant 1S.MI tanne» at ont atteint également doua au.vos cargo». 

Au coun d'incuriiono exécutées par da» formation! da bembardiera nard-amérlcalna au-deOu» de l'IUlM du Nord et du front, la D. 0. A. d* 
l'aviation daa ihaoaaiari at la P. G. A do la marin» ont abattu i l appareil! encamle. 

Un i liai—m d» eeua-marm» allemand a ooulé, an mer gsée, un eubmeralble ennemi. 
Sur le (rené de l'iat, I attaqua prerMneée par laa troupe» i»rman»-r»um»ln»», au nerd-eue»! de Ja»»v. a gagna anaara du terrain, en aeart a un» 

vioran.o rééiétstHM da lannaml at da contre attaauei répétée» . . . . . .m.tm _ _ .«—oo». . t . m né 
De puraa»n»»» for»»» »érl«nn»» «ermana-reumeino» tant intervenuee «an» interruption et avee d'eaoeilent» réatoltat» dana as» ceemsata at ent de-

tru«. m ^ + m m m m - + * « » + « * g » " « * f f » n , „, „ m . r W . „, , „ . „ , ^ „ „ , . . „ „ * , plu^ur» .ns**oment. «..turrra». .uetr. vadotto. 
ragvMeo MvMtlejuao et ont ramoné daa prlaenaUera. 

La nuit dernier». 

des incursions sur le Nord de la 
France. 

9 morts et 11 blessés dans 
deux localités de la Manche 

rentrée de» troupes américaine» danaldea forces allemande» avàlt déjà au 
R oP« teint 1» rive nord du Tibre. 

Concernent le» destruction» opé- La, tentatives réitérée» de» Angto-
rees dans la ville même, on eoullgne| Américaine de contourner lea arrlé-
a Berlin que «ul le commandementlrm garde» allemandaa par de» opéra. 
allié en porte 1 entier» responaablllté ition» da grande envergure dan» 1» 

Para. — Dans deux localités 

La situation militaire s» présente i flanc ont été enrayée» pi 
actuellement de 1» façon eulvente il tance farouche dea soldst» 

1» rési
de 11 

déplore 9 morts et 11 blessés. 

En Seine-et-Oise 

a», apoaro.li britannlouaa. opérant iiaiemant. ont leté de» beeibe» aur la territoire de Ooiagn». 

DES RENFORTS 
t, — Les troupes dlavar 

Les anglophiles sont atteints d'une 
c'm de délire : tarmée du général 
L.ark est entrée dan* Rome que 
l'Allemagne uouiau transformer en 
ville ouverte. 

L'événement était annoncé pour 
Noël, il était lé fruit mûri par une 
trahison sans précédent et pourtant 
il n'est survenu que cinq mot* après 
la daté fixée- La performance nu 
rien dé remarqua: 
auraient été porté* i « et même 
beaucoup plu* tard si les Allemand* 
avaient voulu défendre la ville». 
Souvenez-vous de Catsino-

Un peuple hautement cultivé ne 
voulait pat sacrifier un trésor cul
turel au prestige de ses soldat*. Dé
tenir* Rom*, cétait livrer la VtU* 
tternelle à une complète destruc
tion. Le maréchal Kettelrtng ne le 
toulatt pat. Qu'on nt vienne pa* 
dire qu'il s'agit d'un* décision prise 
lorsque, tout était perdu : depuis 
longtemps déjà des propositions 
étaient faites dan* ce but, elles fu
rent renouvelée! mainte* foi* tan* 
recevoir d'écho. 

Clark n'a pa* lu mimet scrupu-
let.-

11 est fortement à craindra — car 

ROUEN, ROME 

Lea troupe» allemande» station-, Wehrmacht et malgré l'intervention 
de la Manche bombardée» hier on née» au Tibre Inférieur ont réussi A|de» avions de combst et chasseurs 

se replier sur de» ligne» préparée» Aide bombardement alliée qui ten-
: arrière et sans qu'elle» aient été talent de libérer 1» route pour le» ar-
déran^ée» dans ce mouvement périmées de terre. 
de» formations d'attaque amérloal-

, „ ne» et britannique». Au nord est de 
Versailles. 5. — Des avuWe"'» la ville également les formstlons de 

anglo-américains ont bombarde : l a wnermacht ont pu ae replier aur 
trois localités de Seine-et-Oise, dont Idée positions plu» avantageuse» mal
deux avaient été A plusieurs repn- gr» la forte pression exercée par l'en-
ses rudement éprouvées. inemi 

35 tués, 50 blessés DE NOUVEAUX DETAILS 
Versailles. 5. A la suite du Concernant lea combat» qui ont au 

L'ATTITUDE 
PRISE PAR L'ALLEMAGNE 

sur Versailles. 15 personnes ontijunanu • 
été tuées et une vingtaine blessées. , L , commandant en chef daa for-
Dans une localité de Seine-et-Cnse. I c e s anièes a donné a aea troupes 
on compte actuellement 30 mons stationnées entre le» mont» Albsln» 
et 30 blessés. 

NOUVELLE ATTAQUE 
D'UNE VILLE DE L'OISE 

Berlin. 5 — A la Wllhelnutraae». 
on attire avec lnal»t«nce l'attention 
sur le» tentative» faite» par lea diri
geant» du Reich allemand de préser
ver Rome des horreur» do a» guerre* 

On v rappelle les mesure» prise» 
par l'Allemagne depuis le mois de 
mars en vue de démilitariser Rome 
ainsi que la proposition faite samedi 
S l'ennemi par l'intemsédlair» du 
Vatican de traiter Rome comme ville 
ouverte. Toutes cas tentative» «ont 
Jusqu'ici restées «an» reportée de la 

„_ part de l'advereatr». n ». au ooa-
?.M ta,ï1" ™L V" traire, tout aubordonné a aea inte-

«• LMT-.™' î*u-5urMI!î,-_t militaire», tandis qu» 

alf da Lepln A l'aube du 

tous le 

et le 
t Juin, l'ordre 
large front 
positions verrou allemandes L'inten-1 d u ^ ^ ,iiernand on n'a poursuivi 
tlon du commandement allemand i q u . d — r^te. eulturele et moraux 
de déclerer Rome ville ouverte, dé- m è œ # m reléguant A r»rrière-plan 

.cislon qui avait été portée A 1» oon-|de« possibilités et dea exigences ml-
Beauvais, 4. — Une localité du naissance dea allias par l'entremis* i r.t»lre» La postérité aura un )q-jr A 

Sud de l'Oiset, située près d'une du Vatican, n'a aùxement paa réJoullM prononcer au eujat de cette attl-
ville en partie détruite par les An- 'e commandement allié puisque U tude da l'Allemagne. 
glo-Américains. a éié violemment 
bombardée hier. On compte huit 
tués, cinq blessés et dix maisons 
entièrement détruites. 

DANS LA SEINE 
ON COMPTE 37 MORTS 

Un appel de Mussolini 
au peuple Italien 

que 
il y a de nombreux précédents — 

les antiquaires iuift yankeet 
vont piller consciencieusement les 
collections ine»ftmo!>ie» gui n'ont 
pu être mises en sûreté (?) au Vati-i per4 

blé. Ces cinq mois ca*-
Y sont-elles en sûreté I 
Une énigme se pose : quelle sera 

l'attitude des destructeurs de l'ab
baye du Mont-Ca**in à l'égard du 
Saint-Siège ? Les protestations que 
tirent entendre Pie XII seront-elles 
retenues comme des griefs par l'en
vahisseur ? N'anticipant pat, ne 
laitons va* d* pronostics, le* événe
ments te chargeront de confirmer 
not sentiments 

Donc. Rome qui devait être aban
donnée, *ur l'ordre du tuehret. pour 
conserver intact le berceau de la 
chrétienté est occupée par la force .. 
Les Américain* auront, devant l'His-, 
foire, la responsabilité .des dégâts mamté 
que causeront les combats de rue*.\ L'Histoire 

tant l'abandon de Rome sans com
bat a acquit de* droit* à une gloire 

en partie détruite par un bombarde-] plut durable que le général Clark 

citnHsatton et tet défenseur* et dan* fonctionnement de» services placés 
qU&mZl&Tè**e%iï%p^ *>- - -<OT1* 

Paris, 5. — Dans les quatre com
munes du département de la Seine, 
atteintes hier soir par le bombar
dement de l'aviation araglo-ameri-
caine. on signalait ce soir 37 mon» 
et 53 blessés. « » Salerne" le» porte» d» la P»trl» 

Dés ia lin du bombardement. M. ouverte» par »ult» de la trohi»on 
Amedée Bussière, préfet de police, ignoble de la Monarchie, aont entré» 
s'est rendu dans les communes si-l* Rome Cette nouvelle vou» înqulé-
nistrées et a examiné «ur place leitera au plu» haut degré, comme elle 

ment. Rouen aura donc perdu, par 
la volonté américaine, le* plu* beaux 
fleurons de ta couronne : la Cathé
drale, le Palais de Juttice. Saint-
Maclou. L'acharnement de* Allié* 
contre la capitale normande pour 
fournir la preuve d'une combativité 
discutable doit être apprécié comme 
il convient surtout si on le rappro
che de» proposition» du maréchal 
Kesselring au sujet de Roms. 

D'une part, le sacrifice d* trésor* 
artistiques pour satitfaire un pres
tige douteux. D'autre part, le sacri
fice d'un prestige établi par mille 
combats glorieux, pour satisfaire 
au souci culturel : des témoignage* 
du passé appartenant à toute l'hu
manité ne devant pat être ietét 
dan* la balance au court d'un con
flit entre de* membre* de cette hu-

Un* nouvelle parvenait en mime} qui ne peut faire aucun doute, elle 
l'église Saint-Madou s été dira " temps 

portera an Jugement 
air* aucun doute, elle 

d* quel côté — trouvaient la 

en y lançant te* tank* 
L incendie de Rouen, cille d'art 

réitéra un» tache indélébile qui 
s'ajoutera à celle de la destruction 
de l'abbaye du Mont-Castin et de 
tant de monument* culturel*, cibles 
habituelles de* aviateurs anglo-amé
ricains 

L'occupation de mille vlUes ouver
tes et de oent capitale* ne peut la
ver dé telle* souillures. 

A LECLEBCQ 

Madrid. « — En Espsgne A la 
suite d'un engsgement avec la poli-

les chefs d'une organisation 
d'esplonnsge secrète ont été tués 
Quatre Espagnols ont été eondsm-
nés a mort pour trahison et exécu
tés. 

— Par décret en date du 78 mal. 
lé général Franco a promu M. Louis 
Hautecosur, grand croix d* l'ordre 
d Isabelle la Catholique. 

NOUVEAU BOMBARDEMENT 
DE BOURGES 

Bourges. 4. — A 30 h . l'aviation 
anglo-américaine a de 
bombardé Bourges. Une quantité 
innombrable de bombes de tous ca
libres a été déversée sur la pén-
périe sud-ouest de la ville. 

Lea dégAts causés aux immeubles 
n'ont été que de peu d'importance, 
mais de paisibles promeneurs des 
gens qui travaillaient dans leurs 
Jardins ont été atteint» en grand 
nombre. 

On compte Jusqu'à présent 14 
morts et une vingtaine ds blesses 
parmi la population civile. a 

Un hameau anéanti en Savoie 
Parla. 5 — En Savoie, le* avions 

anglais ont détruit ou endommagé 
plus de 300 malsons. Un hameau a 
été presque totalement anéanti ; 
une maison s'est effondrée sur le* 
sauveteurs bl—asnt six d'entre eux. 

attriste chacun d'entre nous 
» Nous n'avons pa» 1 intention de 

recourir A une vaine propagande pour 
minimiser 1» portée de cet évén» 
ment " 
avec 

i et pour souligner it 
lequel 11 s aat produit par r 
aux prévisions effrontées 

retard 
»p-

Fort aux prévisions effrontées de 
ennemi. L'srmée allemand» • dé

fendu pied A pied et avec un hé
roïsme dont les peuples ne perdront 

nouveau jamais le souvenir, abaque métré 
carré du «ol Italien 

Italie septentrionale. S. — Le Oucoiclale Italienne noua lançon» ce »u-
lancé l'appel suivant i prèma «vartlaaement . 
c Italiens la» envatiloaeura ang.o- j 

moins A notre volonté da créer lea 
condition» nécessaire» A la libéra
tion. Dan» c» but, qui domine tou-
taa le» conscience» dan» 1» devoir, 
que ce ao'.t en ae battant ou en tra
vaillant, dea meeuree aeront pnae». 

» A lad rose» daa atgnatalrae du 
Pacte A Trot», et an premier lieu A 
no» oamaradee allemand» noua re
nouvelons an cette heure, l'assurance 
da notre volonté inébranlable da con
tinuer 1» lutta A leurs oAté» «t Jus
qu'à 1» victoire finale. 

» Le principe républicain aat tre» • 
différent de celui de ia monerenaa. 
Celle-ci a'inqulére aurtout de aa 
couronna at non du aort a* la Patrie. 

» Soldat», aux arme», ouvriers et ' 
cultivateur», au travail La Républi
que est menacée par la ploutocratie 
et les merceneirea de toute» race» qut 
M trouvent A son service. Défendea-
1*. Vtv* lltall». Vivo la République 
Socaulate Italienne, a 

Les Alliés dédworatt-ik 
Roue ville «verte ? 

Amsterdam. 5 — D'après un com
mentaire paru dan* 1* < Time» » «t 

par 1 agence Reuter, a* 
commandement allié ne se décatre-

probableenent pa* d'accord avee 
la pwiuusjlajn aBajMmde de coaau-

cuniifc» un* vlUe cu-

a Par respect pour ce que Rome 
représente pour 1 Histoire et 1» Cul
ture de» peuples, le Commandement 
sllemsnd a renoncé A défendre la 
ville comme il aurait pu 1» faire, 
pour éviter A la popuiAtton qui a 
ciej» été très durement éprouvée 
des sacrifices encore plu» important» 

a Nous diaon» aux Romain» : < Na 
voua aoumettes paa moralement aux 
envahisseur», qui ramènent dana vos 
mur* la» hommea de 1» capitulation 
inconditionnelle et un Gouverne
ment a la tête duquel a» trouvent 
des agents de Moscou > 

• A vous autre», frère» d Italie Mé
ridional» qui souffres depuis plu-
sieur mots, eous l'oppression cruelle 
et honteuse des Anglo-Américain», 
nou» demandons da contribuer par 
tous laa moyen» a rendra I» vie im
possible A 1 envahisseur. 

» Aux Italien» qui vivent dan* 
i la République l e -

co.es

